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tête blanche de neige ; en pep de jours il yn et ,nos rues à leur niveaq d
évi:ie.r et ns poelea-leur. hal'eui 'de janïier ls 'laiies 'ýepreiînCnt le iac,

teau:-es dnidys I casque, le ciasýeur: sifHle en 1aïter]idit la -bécasse, le gamin
pel-te in coin <lu trottoir poui jouet n la toupie et u boton ; depuis la cor.
nueille jusqu arogiyiol, 'ddpuis :le jeune kn quise frife les cheveux, jusq,
mnendianîqui r9e cli îutle anu oleiltous gens et bêtes, en ýont *quittes ponr D

ibôsson d avril. 'est'un mois quta la tê.té froide ét les pieds chauds. Apr
nous avoir tait daimner pendant vingt-quattre grànds jouîrs; il fait sa besogne ài
six: et disparait lë etrimène en no= lIsgant les pieds dans la boue et -les rège,
idents-du'conseilde :ville sutr'le dos -Dévorez la glace pendant 'huit jouise
ous -p y'rez I açnende le neuvième........ jour de maîi, dit lé conseil.

Vraimeniî de tous ces tous, de toutes ces trdmperies.qu'on. appelle poissom
le moiniosalà fut celui dIé la nouelle le Lr mnt de Mi. Thomson ; répalnul
sans doite. par gielqueß uns qm .désirent ardemment le bien du p>eule. Ce.
pendant il n.y a pis ciu tout d Ginesse 'de répandre ainsi la cnsternation thus
Je-pays, en le 6dsant pusser subitement dela joie fictive à la tú'rite réaliié!
puis, je voqs le demande, qu'y aurait-on gagné. en perdant notre poulet ? diôtre
réduit à vivre sous le comuiidemet d'un cheval des baaille, ou poIr parler plus
civilement, d'un militaire. Car la jolie place d'administrateur ( lu gouverne.
tuent les Cniadas serait tombée, avec tous ses bénéfices, sur la tête du brauée
et glorieux: genéral inconnu jackson, et je vous assure que c'eût été perdre des
täups d:ielron.s pour recevoir ties coups de fer, aussi est-il généralement re.
connu qu'on nu'auraitî rien perdu en perdant Mr.-Thomson.

Un malheur n'rive jamais sans l'autre, dit-on ; le pauvre Poulet malade>
pu iluger de la vraie vé,rité de ce proyerbe : tandis qu'il s'amusait à premdie
des poudres pour adoucir se goutte. une de ses poulelle, prenait la poudre d'es'
campette avec un des paons <lu poulailler gouvernemental ; lt jeune poule pre.

rt-uijeune paon alerte et connieu r, à un vieux poulet: goutteux et gouver.
neur, ch'à.un a son goOt;lespoules comnîe.les. autres. C'est si peu ragoutantlh
goutte que les poules's'en sauvent, pas vrai Poulet ?

Depuis lit goutte, jusqu'à la politiqùe;.' tout contribue à faire étouffer Yr.
l'homson, il n'y a pas même jusqu'au conseil de ville qui n'y mette la main. Mr.
Thomsop en formant ce conseil, a. formeé un.corps.sais coeur. Quoi ! refuer
<limposer des taxes et de payer la police, les'deux meilleurs soutiens de ladmi.
nistration', il n'y a pas autre'ment à dire, l'e conseil .nt'a ni coeur tii honneur. Loa
gens comme il faut, et pourvus dle ces dfeux choses, comme Mi. Russell et ll.Jones en font-la grimace. Tiens, j'y songe, eh mais c'est vraiment curieux
'voir ces deux messieurs fairela grimace, ilbrfont pourtant pas la ßgnre àçi,
les gens qui les connaisse un tant soit peu seulement, en sont «vraiment éton-
unés.-Mailgé tout, je ne vois p s que Mr. Thomson aurait lieu iêtre ßdb
réntre notre coiporation, car elle a joliment doté la piltle qu'elle lui i fit ava'
ler,,a suj'et des hnxes et d la ipolice, en. aigliiant ros rues le la *plus élégrun!e
nanière. Les noms frnçais qu elle n'a pu 'anglitier itrenent, elle leura re:
tranché les accents, et quanl il ny avait pas d'accents elle en a fait des moits-g'
umntas'; paí exemple, on voiti.le nom (le la rue..D'Aiguillon, anglifié d'unec9t
rituîse manière,.à lpa-pice' dè I ', l econde lettre du nom, elle a mis un
l'envers ' ; voyez vous c.ette finesse, personn.e ne.pourra lui dire que ce nom
là est français, c'est toujours autant de pri. po.ur nériter. un prix, j'espère qUC
a i! iftc-rgénéral Lod Sydenham le lul accordera. Quand à moi, si, com,


